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Emplacement d’une ancienne mine située entre la sortie de STORCKENSOHN et la cascade 

du Gazon Vert (à droite de la route sens montant « entre la route et la rivière ») 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Emplacement d’une ancienne mine située entre la sortie de STORCKENSOHN et la cascade 

du Gazon Vert ( à droite de la route sens montant « entre la route et la rivière ») 
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Mine située entre la sortie de STORCKENSOHN et la cascade du Gazon Vert 

(à proximité de la rivière à droite de la route sens montant) page 1 sur 3 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Mine située entre la sortie de STORCKENSOHN et la cascade du Gazon Vert 

(à proximité de la rivière à droite de la route sens montant) page 2 sur 3 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Mine située entre la sortie de STORCKENSOHN et la cascade du Gazon Vert 

(à proximité de la rivière à droite de la route sens montant) page 3 sur 3 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Mine située sur la partie gauche de la cascade du Gazon Vert en montant. (page 1 sur 3) 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Mine située sur la partie gauche de la cascade du Gazon Vert en montant. (page 2 sur 3) 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Mine située sur la partie gauche de la cascade du Gazon Vert en montant. (page 3 sur 3) 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Une des 2 cavités à STORCKENSOHN se trouvant à proximité du pré  

situé entre le village et le centre « Le Torrent » (cavité côté gauche vers le village) 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Une des 2 cavités à STORCKENSOHN se trouvant à proximité du pré  

situé entre le village et le centre « Le Torrent » (cavité côté droit) 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Présence d’une halde en lisière de forêt à STORCKENSOHN (en bordure d’un chemin situé à 

proximité du pré se trouvant à l’arrière du Centre Le Torrent) 



MINE ST JEAN 

Selon un document intitulé «  I. Le ruisseau du Vert Gazon – A. : Mine St 

Jean – auteur Claude Thouvenot – juillet 1977» : 

- La galerie de la mine St Jean part du jardin de la 1ère maison de la rue du Rouge Gazon 

(ancienne scierie) Mentions diverses dans le même document : hauteur : 1,50m, 

largeur 0,80m.  Sa direction est de N 160 à l’entrée, mais au bout d’une quinzaine de 

mètres, elle tourne à droite. 10m plus loin, elle s’arrête sur le roc, après s’être divisée 

en deux (forme de T).   

Extrait du livre : Description géologique et minéralogique du département du 

Haut-Rhin par Joseph DELBOS et Joseph KOECHLIN-SCHLUMBERGER – 

Mulhouse Librairie Edition Emile  PERRIN « 1867 » - Tome second – Chapitres 

« Filons de plomb, cuivre, argent, zinc, cobalt et arsenic – Vallée Saint Amarin 

– extrait page 235 « Saint-Jean de Storckensohn » : 

- M. de Genssane y avait découvert un filon de cuivre jaune dont les affleurements se 

montraient au bord du ruisseau jusqu’au sommet de la montagne qui est peu élevée. 

Ce filon, dirigé sur 10 heures et incliné à l’E., s’étendait même à droite dans le 

Rundersberg. M. de Genssane l’attaqua sur sa direction par une galerie de 25 toises 

prise au pied de la montagne et à la tête de laquelle il y avait 2 pieds de mine. Des 

morceaux choisis donnaient jusqu’à 40 % de cuivre. Le filon était traversé par 

plusieurs veines, dont l’une rendait de la mine de cuivre azurée avec de la mine grise 

argentifère. 

 

MINE GEORG 

Selon un document intitulé «  I. Le ruisseau du Vert Gazon – B. : Mine Georg – 

auteur Claude Thouvenot – Juillet 1977» : 

- La mine est constituée de trois petites galeries dont la plus profonde ne s’étant que 

sur 10m et ne donnant aucune halde. 

- La 1ère galerie est aisément accessible par le bas, après avoir traversé un verger. Sa 

hauteur est de 1,30m, sa largeur de 1m et sa profondeur de 5m. Présence d’un filon 

de quartz. (quartz cristallisé accompagné d’hydroxydes de fer et d’un peu 

d’hématite). 



- La 2ème galerie est à 20m au SE de la précédente. (largeur 1,20m – hauteur 1,50m). 

Galerie longue uniquement de 4m dans des schistes très riches en hydroydes de fer 

(sans filon visible). 

- La 3ème galerie se situe environ 40m plus haut (hauteur 1,30m – largeur : 1,50m - 

longueur 10m). D’après la littérature, le filon Georg aurait 60cm de large et 

contiendrait chalcopyrite, malachite, pyrite et hématite brune.  

 

MINE ELBA INFERIEURE 

Selon un document intitulé «  I. Le ruisseau du Vert Gazon – C. : Mine Elba 

inférieure – auteur : Claude Thouvenot – juillet 1977» :  

Elle comprendrait au moins 5 galeries dont les 2 plus connues sont situées au bord du 

ruisseau. On y accède par un chemin carrossable. 

 

- 1ère galerie : Elle est située à 20m au SW du gué du tronc d’arbre. Elle est 

actuellement murée, car elle sert de prise d’eau pour le village de Storckensohn. 

- 2ème galerie : Elle est située à moins de 10m du ruisseau, rive droite, 15m en amont 

du gué. Elle s’abaisse rapidement (1m de haut puis 1,50m de haut). D’après 

SIFFERLEN, elle a été ouverte après 1886 et donnait encore du cuivre en 1909. 

- 3ème galerie : un peu plus loin (que la 2ème galerie) vers le Rouge Gazon, une galerie a 

été creusée au bord d’une clairière. Cette galerie fermée en 1914 serait très 

profonde. 

- 4ème galerie : L’emplacement de la galerie est difficile à situer avec exactitude, mais il 

se trouvait en tout cas sur le replat. 

- 5ème galerie : elle n’est qu’une ébauche de 2m de profondeur, située à 1m au-dessus 

du ruisseau, quelques mètres après le pont.  

 

MINE ELBA SUPERIEURE 

Selon un document intitulé «  I. Le ruisseau du Vert Gazon – D. : Mine Elba 

supérieure – auteur Claude Thouvenot – Juillet 1977» :  

Elle est composée de 2 galeries situées au Vert Gazon. 



- 1ère galerie : Pour atteindre celle du bas, il faut franchir les 2 bras du ruisseau. La 

galerie s’ouvre quelques mètres plus à l’est. (présence d’eau à l’intérieur). Filon d’une 

épaisseur de 10cm constitué de quartz avec un peu d’hydroxydes de fer. 

- 2ème galerie : la galerie supérieure se situe un peu à l’est d’un autre petit ruisseau. 

L’entrée est bouchée par un éboulement (largeur 1,50m, longueur 2m, hauteur 

70cm) (le document mentionne une absence de cuivre dans les 2 galeries) 

Le document de Claude Thouvenot précise également : D’après SIFFERLEN, en 1877, la 

société ELBA a ouvert une mine de cuivre au Gazon Vert. 

------------------------------------- 

 

ARTICLES SUR LES MINES DE STORCKENSOHN - GENERALITE 

 

Extrait d’un article de l’Encyclopédie de l’Alsace, Editions Publitotal 

Strasbourg « 1984 », rubrique « STORCKENSOHN » chapitre « 1. Géographie 

et économie – page 7019 (article signé G. W.) : 

 

- Autrefois quelques mines et des moulins à huile fournissaient du travail. (sans autres 

précisions sur les mines de Storckensohn) 

 

Extrait du livre de Gilles SIFFERLEN : La Vallée de Saint-Amarin. Notes 

historiques et descriptives. Libraire-éditeurs Leroux – Strasbourg « 1909 » :  

« « Châpitre VI – Les mines – page 173 » » : 

 

- Sur les mines actuellement tenues en activité dans la vallée, Monsieur J. Walter, 

ancien percepteur à Felleringen et à Thann, établi aujourd’hui à Strasbourg, a bien 

voulu nous fournir les renseignements suivants : 

- 1° Mines de Storckensohn. Sur le chemin d’Urbis à la ferme-chaume du Gruünwasen 

(Gazon vert), on a ouvert des mines de cuivres, dont l’entrée se trouve au bord du 

torrent Grünwasen. Un filon qui avait été découvert par la société « Elba », en 1877, 

part du ruisseau sus-dit et se prolonge sur une ligne de 250 mètres. Le minerai le plus 

abondant que l’on rencontre dans ces galeries nouvelles est un filon quartzeux. Dans 

les années 1885-1886 on en a déjà exploité une sur une longueur de 168 mètres. A 

peu de distance de celle-ci on en pratiqua trois autres qui rendent également du 



quartz en quantité avec du minerai de fer mélangé de cuivre. Elles s’étendent sur une 

longueur de 200 mètres. A l’est de ces dernières on exploite un filon de diabasophyre 

et de porphyre quartzifère. Cette dernière veine avait déjà été livrée anciennement à 

l’exploitation. Une nouvelle galerie partant du ruisseau donne également du cuivre 

(Jean Sifferlen mentionne à côté du mot cuivre : Extraits d’une étude de M. le 

professeur Dr Schmidt, datée du 17 avril 1902)   

 

Extrait du livre de Gilles SIFFERLEN : La Vallée de Saint-Amarin. Notes 

historiques et descriptives. Libraire-éditeurs Leroux – Strasbourg « 1909 » :  

« « Chapitre IV – Storckensohn géologique – 1. La mine – pages 219-220 » » : 

 

- Storckensohn avait sa mine aussi. Elle se trouvait au-dessus du village. M. de 

Gensanne avait découvert là, au milieu du dix-huitième siècle, un filon de cuivre 

jaune (De Dietrich : Description des gîtes de minerai, p. 1.). Les affleurements se 

montraient tout le long du ruisseau, jusqu’au sommet de la montagne, très peu 

élevée à cet endroit. Le filon s’étendait même, à droite, dans le Rundersberg…il 

inclinait vers l’est. M. le Gensanne l’avait attaqué sur sa direction par une galerie 

qu’on prit au pied de la montagne de Storckensohn, et qu’on poursuivit à vingt-cinq 

toises (Cinquante mètres environ).  A la tête de la galerie, on voyait deux pieds de 

mine qu’on avait laissés dans le rocher, quoiqu’il eût été facile de les en arracher. Ce 

travail n’avait pas exigé d’étançonnage. Le minerai était œil-de-perdrix, c’est-à-dire 

de cuivre hépatique. Des morceaux choisis avaient donné quarante livres pesant de 

cuivre au quintal. Le filon était traversé de plusieurs veines. L’une d’elles rendait de la 

mine de cuivre azurée, avec de la mine grise tenant argent. Ces gîtes avaient pour 

nom mine de Saint-Jean (Loc. cit. p. 112). 

- Dans les temps plus rapprochés de nous, il y eut également quelques mines en 

exploitation à Stockensohn. Nous l’avons dit dans Bailliage et Canton (I, p. 173). La 

société « Elba », en 1877, a ouvert une mine de cuivre au Gazon-vert. Elle a rencontré 

aussi, dans ces galeries, un filon quartzeux. En 1886, on exploita un filon de porphyre 

quartzifère. Une galerie ouverte plus récemment, près du ruisseau, donne encore du 

cuivre. 

 

 

 



Extrait du livre « L’industrie minière et métallurgique en Alsace 40 ans après 

l’annexion » par Eugène ACKERMANN – Imprimerie SUTTER & Cie, Léon 

SCHMITT Succ. - 1911 – page 121 – pages 124-125» : 

 

- …….. en 1891 on fit également à Storckensauen des fouilles pour le cuivre, mais sans 

succès économique. 

- Rapport de 1909 : Tout comme dans les autres années l’industrie minière de la 

Haute-Alsace a été insignifiante. On n’a fait des travaux de recherches que dans la 

mine de cuivre. Elba près de Storckensauen, dans la vallée de St-Amarin, ainsi que 

dans la mine de fahlerz de Brandeskopf près de Wegscheid, dans la vallée de la 

Doller. ……… A la mine de cuivre Elba on a mis à découvert les filons de minerais, au 

fond de la vallée et en plusieurs endroits du versant de la montagne de Grünwasen. A 

la fin de l’année on arrêta toutes les galeries et ce n’est que la galerie commençant 

au fond de la vallée qui fur prolongée. Le minerai se présentait généralement sous la 

forme de pyrite de cuivre, parfois en fines imprégnations, parfois en veinules ou 

même en nids de minerai. 

- Rapport de 1908 : L’exploitation des mines métalliques de la Haute-Alsace a 

également été peu importante en 1907. De nouveaux travaux de découvertes ont été 

effectués à la mine de cuivre Elba près de Storckensauen et un grand nombre de 

concessions minières ont été prises dans les Vosges méridionales des deux côté de la 

vallée de Masmünster. La galerie de la mine Landeskrone  près de Thann ne fut que 

peu de temps en exploitation et fut arrêtée, lorsque l’on commença les travaux de 

mise à découvert de la mine de cuivre Elba près de Storckensauen. Ici on a tout 

d’abord repris une ancienne galerie, puis à mi-hauteur de Grünwasen on a construit 

deux nouvelles galeries sur la galerie découverte et on les a poussées à 16 et à 9 

mètres. Jusqu’à cet endroit là le filon renfermait de la pyrite de fer et de la pyrite de 

cuivre.  

 

Extrait du livre « Le Haut-Rhin – Dictionnaire des communes – Université de 

Haute-Alsace – Centre de Recherches et d’Etudes rhénanes – rubrique 

« Storckensohn » chapitre « Economie et Société » page 1440 :  

- Découverte vers 1751 par le minéralogiste Antoine de Genssane, la mine de cuivre 

St-Jean, située dans le vallon du Vert-Gazon, fut exploitée jusqu’en 1759 par la 

société minière d’Urbès, filiale de la Compagnie des mines d’Alsace et de Franche-

Comté. Les travaux entrepris sur les filons quartzeux des mines Elba et Georg 

« ouverte en 1877 et 1886 » ont été abandonnés au début de la première guerre 

mondiale. 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                                                                                                                                     (échelle 1/2000) 

Croquis illustrant un article intitulé « I. Le ruisseau du Vert Gazon – a. Mine St Jean – B. Mine 

Georg – C-Mine Elba inférieure –D. Mine Elba supérieure »  

(auteur Claude Thouvenot – juillet 1977)  



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Croquis illustrant un article intitulé « I. Le ruisseau du Vert Gazon – a. Mine St Jean – B. Mine 

Georg – C-Mine Elba inférieure –D. Mine Elba supérieure »  

(auteur Claude Thouvenot – juillet 1977)  

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Croquis illustrant un article intitulé « I. Le ruisseau du Vert Gazon – a. Mine St Jean – B. Mine 

Georg – C-Mine Elba inférieure –D. Mine Elba supérieure »  

(auteur Claude Thouvenot – juillet 1977)  

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Article de presse DNA du 23.01.1979 

intitulé « Le passé minier de la Haute vallée de la Thur –  

Dans le vallon du Vert-Gazon à Stockensohn… » page 1 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Article de presse DNA du 23.01.1979 – page 2 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Article de presse DNA du 23.01.1979 

                           (page 3) 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Article de presse DNA du 23.01.1979 

intitulé « Le passé minier de la Haute vallée de la Thur –  

Dans le vallon du Vert-Gazon à Stockensohn… » page 4/4 


